
Fête de la Sainte Trinité 2026. 

Mes amis, dès notre baptême nous avons été plongés les yeux fermés, pour ainsi 
dire, dans l'amour du Père, du Fils et du Saint Esprit, mais sans y comprendre 
grand-chose, et pour cause. 

 Au fur et à mesure que les années ont passé et que les catéchèses se sont 
ajoutées aux catéchèses, le mystère s’est petit à petit éclairci aux yeux de notre 
cœur si lent à croire. Ce n'est pas un reproche. Jésus lui-même avait précisé à ses 
apôtres qu'il avait encore beaucoup de choses à leur dire mais qu'ils étaient encore 
incapables de les comprendre (Jean 16, 22). 

 A partir des textes bibliques que nous venons d'entendre, levons un petit coin du 
voile qui cache la Trinité. Beaucoup pensent que le Dieu d'amour ne s'est révélé 
que dans l’Évangile. Ils s'imaginent que dans l'Ancien Testament, Dieu s'est 
toujours montré le Dieu tout-puissant, vengeur et guerrier. Il n'en est rien. Dans 
la première lecture tirée du livre de l'Exode, c'est Dieu lui-même qui prend la 
parole et révèle à Moïse qui Il est. Vous avez entendu cette phrase du texte : « il 
proclame lui-même son nom ». Cette phrase vaut de l'or, elle est notre garantie.  

Le Dieu d'amour auquel nous croyons, nous ne l'avons pas inventé, nous n'avons 
pas pris nos désirs pour des réalités. Et cette révélation que Dieu fait de lui-même, 
c'est justement que Lui, le Tout Autre, il est aussi le Tout Proche, le Tout Tendre. 
Et à l'instant où elle a retenti dans l'humanité, cette révélation était vraiment 
l'inattendu. On ne s'y attendait tellement pas qu'il fallait bien que Dieu nous le 
dise lui-même. Oui, le Dieu qui a libéré son peuple, qui l'a fait passer de 
l'esclavage à la liberté est un Dieu de tendresse et de miséricorde. Et ce n'est 
sûrement pas un hasard si le texte d'aujourd'hui emploie le verbe « passer » : Dieu 
« passe » devant Moïse pour révéler son nom de tendresse comme il est « passé » au 
milieu de son peuple dans la nuit de la Mer Rouge. C'est le même mot. Quand 
Dieu passe, c'est toujours pour libérer son peuple. Et ce deuxième passage de 
Dieu est encore plus important que le premier. Le pire de nos esclavages est bien 
celui de nos fausses idées sur Dieu. 

 Moïse, qui connaissait ses troupes, a tout de suite déduit : nous sommes un 
peuple à la tête dure, mais si tu es le Dieu tendre et miséricordieux, nous ferons 
tout notre possible pour répondre à ton amour. Quelle merveilleuse première 
lecture !  

Pour entrer dans le mystère de la Trinité, c'est peut-être d'abord le visage du Père 
de toute bonté qui s'est profilé un jour derrière ce Dieu impersonnel et distant. Un 
père qui prend patience, qui pardonne inlassablement, qui s'engage pour libérer 
l'humanité de tous ses esclavages. Un Père qui nous a tellement aimés qu'il nous a 
envoyé son propre Fils, comme l’Évangile vient de nous le rappeler. Un Père qui 



n'a pas voulu avoir d'autre visage humain que celui de son Fils : « Le Père et moi 
nous sommes un... Qui me voit, voit le Père ». 

 Jésus n'était cependant pas en mesure de nous dire la dernière parole sur le 
mystère de la Trinité. Il l'a laissée à l'Esprit Saint : « Quand viendra l'Esprit de 
vérité, c'est lui qui vous conduira à la vérité entière ». L'Esprit ne nous enseigne 
pas un supplément de catéchisme. 

 Mais il dépose dans nos cœurs un désir, une faim, une soif des choses de Dieu... 
qui faisait dire à Saint Augustin : « Tu nous as faits Seigneur tournés vers Toi et 
notre cœur est sans repos tant qu'il ne demeure en toi ». 

 Et nous qui sommes créés à l'image et à la ressemblance de ce Dieu Trinitaire, 
communion d'amour, nous ne pouvons pas vivre sans être donnés les uns aux 
autres.  

Chaque fois que j'accepte d'être source de vie pour les autres, chaque fois que 
j'accepte d'être enrichi par la pensée ou l'amour d'un autre, chaque fois que je vis 
cet échange, je fais l'apprentissage de la vie de Dieu, de l'amour Trinitaire. 
Régulièrement l'actualité se charge de nous ramener à l'essentiel défi : 
Parviendrons-nous à vivre ensemble ? 

 La foi au Père, au Fils et au Saint Esprit nous propose un chemin de communion 
dans la différence. Notre foi chrétienne nous dit que la grande unité naît de la 
diversité. Notre Dieu est comme le modèle et la source de toute véritable unité. 
Dans un monde marqué par de fortes tensions et des divisions, la Trinité vient 
illuminer l’espérance des hommes. Elle nous redit sans cesse que nous sommes 
invités à vivre en communion les uns avec les autres. 

 Que notre communauté chrétienne vive de cet amour Trinitaire ! 


